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vainqueur. Bas uito, les niodcsqtff ressotirres d'au parlictilior, et
la ptnuirieý des bibliothèques publiques elles-mêmes, en fait d'ou-
vrages celtiques, nie permettent pas doe profiter do toits les tra-
Vaux déjà faits. J1e vais donc mie contenter dle placer dos jalons
sur la route à parcourir et de vous donner un simple aiperçui,
unle esquisse du1 suajet.

On peut ramener axrègles suivantes le mnécanisme prosodi-
que des clhauts breqe

1. Les vers sont ordinairement disposés en Rann out stances,
(le qua«.tre, et. raremient de cinq, sept out huit vers, présentant un
sens conipiet.-La stance de quatre vers s'appelle cealhrutghacl
-prononc.ez liahroùt-quatrain-

Le premier couplet, c'est-à-dire les dbux premiers vers, s'ap-
pelle eotiplct capital (qcoladlh) ; le second, cotiple4 final (comnhadh).
La stance de moins de quatre vers est dite stance. incoinflète ou
brisèe. 1

Les v"ors sont générialement de sept out huit syllabos, et varient
pourtant bLxiiueolp, d'après la mesure ou nombre de syllabes du
dernier mot dui premier vers, relativement à la mesure dut mot
correspondant aux autres vers du mêmie rafla.

Les quatre principales combinaisons de vers sont
La Dan dircach ou viètre direct. Les stances ont quatre vers;

les vers, sept ou huit syllabes, avec l'allitération, l'assonance, la
rime et le parallé'lismne.

La Droighneaelu ou 4,pine noire. Chaque vers a de neuf à treize
syllabes; chaque mot filial a trois syllabes; les derniers mots
-des deux vers du couplet finial constituent une rime parfaite
ou imparfaite. Les autres conditions du Dan, direachi doivent y
être remplies.

L'Oglacluas ou nere servile, qui ressemble an mèitre direct, mais,
ne ),>astreint pas rigoureusement auxý six règles. l en est de
même de la Brilingacht ou Stance pleine, qui se distingue des,
autres en ce que chaque mot final y a trois syllabes.

II. L'LII~TOen gaéilique uairn (son, symphionie, ac-
cord) veut que dans chaque vers, ou du moins dans chaque
couplet, certaines syllabes commencent par le même son ar-
ticulé.

Il y a deux espèces d'allitération:
L'alit~aUon~prpremnt le ou allitération à l'oreille, et Pl'a-

Jit&ration appare'nte ou allitération à l'oeil.
Elles ont lieu, la première lorsque les deux derniers mots d.'uf
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